
 TRAPPES 
Grande concertation sur le projet de 
renouvellement urbain à Trappes	 Page 4

 MONTIGNY-LE-BRETONNEUX 
Les 122 logements de la résidence 
Stephenson vont être réhabilités	 Page 7

 TRAPPES 
Le stade Gravaud change  
de visage	 Page 7

 FAITS DIVERS 
Des rongeurs s’introduisent dans  
les voitures pour les grignoter	 Page 10

 CYCLISME 
Édition record pour l’UCI track Cham-
pions league au Vélodrome	 Page 12

 CULTURE 
C’est déjà Noël à SQY, découvrez  
les nombreuses animations	 Page 14

Efforts financiers des 
collectivités : les maires  
de SQY en ont ras-le-bol

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

Dossier page 2

UN LARGE PROGRAMME 
POUR LE TÉLÉTHON  

À SAINT-QUENTIN-EN-
YVELINES

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

MONTIGNY-LE- 
BRETONNEUX
La Ville  
a inauguré 
sa huitième 
crèche

MONTIGNY-LE- 
BRETONNEUX
Une boutique 
Rituals a ouvert 
au centre 
commercial 
Espace Saint-
Quentin

SAINT-QUENTIN- 
EN-YVELINES
Une enquête 
publique 
sur la tenue 
des JO dans 
l’agglomération

La colère gronde 
chez les élus Saint-
Quentinois qui 
se sont exprimés 
à propos des 
efforts financiers 
demandés par l’État 
aux collectivités 
territoriales, dans le 
cadre du projet de loi 
de finances de 2025.

N°290 du mardi 26 novembre 2024 - lagazette-sqy.fr

L’ENTREPRISE SQY 
THERAPEUTICS AVANCE  
CONTRE LA MYOPATHIE  

DE DUCHENNE

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

Actu page 4

Actu page 6 Actu page 4 Actu page 6

Actu page 8

 G
SQY

Contact : pub@lagazette-sqy.fr La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines  
12, avenue des Prés - 78180 Montigny-le-Bretonneux

En 2024,
profitez d’une visibilité optimale 

auprès d’un large lectorat hebdomadaire.
 PLAISIR 

Rapprocher les jeunes et la police 
grâce au sport Page 5

 ÉLANCOURT 
Le parking de la mairie ferme  
pour un mois Page 7

 GUYANCOURT 
Olivier Pareja, élu tête de liste  
lors d’une élection sans candidat Page 8

 TRAPPES 
La ministre de la justice est venue 
faire le point sur la sécurité Page 9

 FAITS DIVERS 
Plaisir : Elle retrouve  
son mari ligoté sur leur lit Page 10

 SPORT 
Football : Hicham Zerhdy, retour 
gagnant sur le banc de Trappes Page 12

 CULTURE 
Trappes : Eiffel pose ses valises  
à la Merise Page 14

Expleo emménage dans  
le plus ancien immeuble  
de bureaux de SQY

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

Dossier page 2

JO 2024 :  
VTT SUR LA COLLINE 

D’ÉLANCOURT,  
LA MENACE  
CHAMONIX ?

SAINT-QUENTIN-EN-YVELINES

SAINT-QUENTIN-
EN-YVELINES
L’institut 
handisport  
du futur  
doit ouvrir  
en 2024

GUYANCOURT
Le maire 
sortant 
François 
Morton est tête  
de liste aux 
élections 
municipales

MAUREPAS
Un chapiteau 
provisoire  
pour aider les 
commerçants à 
affronter l’hiver

Anciennement appelé 
L’International, 
l’immeuble Le Carré 
affiche un tout 
nouveau visage.  
Sa partie bureaux 
est désormais 
majoritairement 
occupée par  
la société Expleo.

N°69 du mardi 12 novembre 2019 - lagazette-sqy.fr

LE VÉLODROME NATIONAL, 
TEMPLE DE LA MUSIQUE 

ÉLECTRO  
POUR UNE SOIRÉE

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

Actu page 6

Actu page 4 Actu page 7 Actu page 8

Actu page 7

01 58 88 10 00
(1)

JUSQU’À 

6 000 €
 DE REMISE (1)

SUR UNE SÉLECTION DE LOGEMENTS 

LES TERRASSES DU TRIANON

Saint-Cyr-l’Ecole

(1) Réduction de 1500 euros par pièce principale (pièce de plus de 7m² hors cuisine et salle de bain) sur le prix de vente sur une sélection de logements (lots : C34, H15, H34, D12, G22) de la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sur la base de la grille de prix en TVA 20%  des logements en vigueur au 04/10/2019. Offre valable pour toute réservation signée entre le 04 novembre 2019 et le 30 novembre 2019 d’un appartement sur 
la résidence Les Terrasses du Trianon à Saint-Cyr l’Ecole, sous réserve de signature de l’acte authentique de vente dans les délais stipulés au contrat de réservation. Dans la limite des stocks disponibles. Offre non cumulable avec les autres offres Bouygues Immobilier en cours. Conditions détaillées sur simple demande ou sur www.bouygues-immobilier.com. Le réservataire dispose d’un droit de rétractation de 10 jours (article L 271-1 du code de 
la construction et de l’habitation). Bouygues Immobilier, SAS, au capital de 138.577.320 €, SIREN 562 091 546 RCS Nanterre, siège social, 3 boulevard Gallieni à Issy les Moulineaux (92130), intermédiaire en opération de banque catégorie mandataire Intermédiaire en Opérations de Banque (MIOB) inscrit à l’ORIAS sous le n° 13006299. Document et illustration non contractuels.  Crédit Photo : Getty Images. Conception : Types Top/Athana 10-19.
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20 LOGEMENTS  
EN ACCESSION SOCIALE  

À LA PROPRIÉTÉ SUR  
LE SITE DE L’EX-COLLÈGE 

BERGSON

MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

SAINT-QUENTIN- 
EN-YVELINES
Le projet  
de règlement  
de la publicité 
est acté

COIGNIÈRES
Le magasin 
O’Tera a 
définitivement  
fermé  
ses portes

GUYANCOURT
L’ancien site  
de Thalès  
prendra le nom 
de quartier  
des Savoirs

Depuis le lancement  
du Grenelle consacré  
aux violences conjugales, 
les associations œuvrant 
à SQY ont noté  
une nette augmentation 
des signalements 
de violences faites 
aux femmes. Alors 
recrudescence ou prise 
de conscience ?
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LA VERRIÈRE
Face aux 
désagréments 
pointés  
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habitants, 
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ÉLANCOURT
Le restaurant 
Les Templiers 
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Le réaménagement 
du carrefour de la 
Malmedonne est 
désormais espéré pour 
démarrer en 2024. Il 
permettra de relier La 
Verrière et Maurepas, 
actuellement séparées 
par la RN 10.
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du carrefour de  
la Malmedonne :  
la RN 10 va être enfouie



Efforts financiers des collectivités : 
les maires de SQY en ont ras-le-bol 

La colère gronde chez les élus Saint-
Quentinois qui se sont exprimés 

à propos des efforts financiers 
demandés par l’État aux collectivités 

territoriales, dans le cadre du projet 
de loi de finances de 2025.

L’État français doit réaliser 
des économies drastiques 
pour réduire sa dette 
publique. Il a ainsi demandé 

aux collectivités locales, via le projet de 
loi de finances 2025, (discuté  au Sénat 
depuis le 25 novembre), de réaliser 5 
milliards d’euros d’économie sur le 
budget de l’année prochaine. Face à 
cette colère grandissante d’élus s’esti-
mant déjà asphyxiés depuis plusieurs 
années par différentes mesures de 
l’État (baisse de la dotation globale 
de fonctionnement, suppression de 
la taxe d’habitation …) s’ajoutant 
à des contextes de crises, le Sénat a 
proposé de réduite l’effort demandé 
aux collectivités de 5 à 2 milliards 
d’euros. Malgré cette annonce, les élus 
estiment que l’effort demandé reste 
trop important. 

De 2 à 5 milliards demandés

Nombre d’entre eux ont pu exprimer 
leur mécontentement à l’occasion du 
106e congrès des maires et des prési-
dents d’intercommunalités de France, 
qui s’est tenu du 19 au 21 novembre, 
à Paris. Car l’effort pour redresser 
les comptes publics est injustement 
perçu de la part des collectivités 
locales accusées à plusieurs reprises 
par Emmanuel Macron de mauvaise 
gestion financière alors que, contrai-
rement à l’État, il leur est interdit de 
voter un budget déficitaire.

Face à cette situation devenue inte-
nable pour tous, les maires de SQY 
se sont récemment exprimés sur ce 
sujet, en dénonçant cette situation 
et ce, quelque soit leur bord poli-
tique. C’est le cas notamment de 
Jean-Michel Fourgous, maire LR 
d’Élancourt et président de SQY, qui 
a déclaré dans le magazine municipal 
de novembre  : «  La France fait face 
à une crise économique sans précédent, 
marquée par une dette publique record 
qui s’élève désormais à des niveaux 
insoutenables. Malheureusement, l’État, 
au lieu d’agir de manière efficace, semble 
dans l’incapacité de trouver de nouvelles 
solutions pour redresser ses finances sans 
alourdir la fiscalité des classes moyennes 
et des entreprises, qui sont pourtant les 
moteurs de notre économie ». 

Et d’ajouter  : «  Face à cet échec de 
l ’État, les collectivités locales, pourtant 
exemplaires dans leur gestion […] font 
d’importants efforts, depuis des années, 

pour participer au redressement des 
comptes publics et se substituent même 
parfois à l ’État dans des missions qu’il 
délaisse ». 

Le maire Génération.s de Trappes, Ali 
Rabeh, avait lui carrément adressé une 
lettre à Michel Barnier en octobre suite 
à son discours de politique générale. 
Il évoquait notamment un « coup de 
rabot qui pourrait être celui de trop » et 
risquant de se faire au détriment de 
nombreux services . 

Son de cloche similaire chez François 
Morton, maire DVG de Guyancourt, 
qui a tenu des propos sur Facebook en 
marge du congrès des maires de France. 
« Je partage pleinement les inquiétudes de 
tous les maires de France et leur volonté 
de rappeler que les Villes demeurent les 
points de stabilité de nos concitoyens. Les 
communes sont plus que jamais le bouclier 
social des Français. Attention à ne pas 
fragiliser ce rempart en exigeant des col-
lectivités une contribution démesurée [...]. 
Depuis des années, les Villes doivent faire 
face plus et mieux avec moins de moyens ! 
Nous innovons, rationalisons, adaptons 
nos politiques locales aux besoins des 
habitants. Il serait temps que l’État leur 
fasse enfin confiance », a dénoncé l’élu. 

Nicolas Dainville, maire LR de La 
Verrière a, quant à lui, mentionné 
un triste anniversaire, les 50 ans du 
déficit budgétaire de la France : « Pas 
une famille, pas une commune, pas une 
association, pas une entreprise ne pour-
rait se permettre ce que l’État fait depuis 
un demi-siècle ». Il évoque ensuite les 
conséquences pour sa commune : 
« Notre poste de conseillère santé vient 

ainsi d’être supprimé. Les postes de 
conseillers numériques sont menacés. 
Et les fonds de soutien de l’État pour la 
sécurité ou la transition écologique sont 
fortement compromis. » 

Philippe Guiguen, maire DVD des 
Clayes, était déjà à l’initiative d’une 
pétition en 2023, dénonçant le désen-
gagement de l’État sur les finances des 
collectivités. Dans le dernier magazine 
municipal, il demande « une révision 
en profondeur des critères de répartition 
des dotations de fonctionnement et des 
fonds de péréquation afin de les rendre 
plus justes et équitables  ». Le maire 
souhaite également « la mise en place 
d’un dialogue constructif entre le gou-
vernement, les associations d’élus locaux, 
et les collectivités locales pour discuter des 
besoins et des préoccupations spécifiques de 
chaque territoire ».

Quant au maire de Magny, Bertrand 
Houillon (Génération.s), il a jugé 
dans le Magny mag de novembre 
« indispensable de rappeler de respecter 
les élus en fonction car les communes 
sont, plus que jamais, un pôle de stabi-
lité et un repère pour les Français ». Il 
évoque la bonne gestion financière 
de sa commune, avec entre autres une 
dette « parmi les plus basses : 258 euros 
par habitant, soit 28 euros à rembourser 
chaque année par habitant, bien en deçà 
de nos voisins » et fait un point sur la 
baisse drastique des aides accordées 
par l’État aux collectivités  : «  Pour 
une commune comme Magny, c’est plus 
d’1,4 million d’euros retirés en 10 ans 
dans la dotation qui devait compenser 
le transfert des services publics vers la 
collectivité. » 

À Montigny, le maire DVD Lorrain 
Merckaert utilise, dans l’édito du 
journal municipal de novembre, un 
comparatif entre le budget commu-
nal et « votre budget familial ». « Vous 
avez d’un côté les recettes (pour une 
famille : salaires, aides éventuelles…) et 
de l’autre les dépenses qui se partagent 
entre le fonctionnement (courses, charges, 
dépenses variées) et l ’investissement 
(achat logement, voitures, gros tra-
vaux...). La règle fondamentale étant 
que vous ne pouvez pas dépenser plus 
que ce que vous gagnez, précise l’édile. 
Le budget d’une ville c’est la même chose. 
Nous ne pouvons pas comme l’État, 
emprunter pour payer du fonctionne-
ment », poursuit l’édile. 

Et de continuer : « À présent imaginez 
la situation suivante : vous avez bâti 
votre budget pour l’année à venir, vous 
savez combien vous pouvez dépenser 
par mois pour chaque poste de dépense, et 
combien vous pouvez rembourser pour vos 
crédits. Et tout à coup, vous entendez à la 
radio, une communication de l’État sur 
le fait que les ménages dépensent trop et 
[…] qu’il va falloir prendre des mesures 
drastiques pour corriger cela. 

« Les jours suivants, il vous est annoncé 
que vos salaires vont diminuer de 15%, 
que vous n’avez plus droit à telle aide de 
la CAF, que la subvention pour l’achat 
d’un véhicule électrique est diminuée de 
moitié par rapport à ce qu’on vous avait 
annoncé, que vous avez l’obligation de 
faire des travaux lourds d’isolation sur 
votre logement avant une certaine date 
butoir et que, comme vous êtes, malgré 
tout cela, en capacité de subvenir encore 
à vos besoins, on va vous prélever une 
partie de ce que vous gagnez pour 
l’attribuer à d’autres familles plus en 
difficulté  », ajoute-t-il, faisant part 
de sa colère contre l’État, « qui vient 
vider nos poches, c’est-à-dire les vôtres, 
sans concertation aucune ». 

Le coup de gueule est également fort 
de la part de sa collègue de Voisins, 
Alexandra Rosetti (UDI). « Les col-
lectivités territoriales, boucs émissaires 
des difficultés financières de l’État ? », 
s’interroge l’élue dans le magazine 
municipal de novembre, jugeant 
« insupportable » la « mise en accusation 
des collectivités  ». «  Faire vivre une 
collectivité […] est un sujet passionnant 
tant il est riche en actions à mettre en 
œuvre pour que les habitants trouvent 
dans leur environnement immédiat les 

services de proximité dont ils ont besoin, 
un cadre de vie apaisant  et des possibilités 
d’épanouissement personnel et familial. 
Au fil du temps, la charge de travail des 
collectivités n’a cessé de croître et les lois 
et normes en tout genre ont complexifié 
ce travail. Les élus et leurs services ont 
dû développer des compétences dans de 
multiples domaines et il n’est pas toujours 
simple de conjuguer toutes les exigences. »

« Non, le déficit de l’État ne 
découle pas des collectivités 

locales »

Joséphine Kollmannsberger, maire 
LR de Plaisir, s’était elle entre autres 
exprimée sur le sujet le mois dernier à 
travers un communiqué. « Non le déficit 
de l’État ne découle pas des collectivités 
locales (pas plus de 5 à 8 % du global), 
qui sont pour leur immense majorité 
vertueuses, parce qu’en tout état de cause 
leurs budgets doivent être en équilibre », 
affirme-t-elle, rappelant notamment la 
baisse de la DGF et accusant l’État de 
« spoliation » et de « mauvaise foi ». « Au 
31 décembre de cette année nous aurons 
ainsi perdu pas moins de 94 millions 
d’euros depuis 2011, soit l’équivalent de 
près de 2 années de budget de fonction-
nement évaporé dans la nature…  », 
précise l’édile. Elle n’oublie pas non 
plus d’évoquer la suppression de la 
taxe d’habitation qui « fut un vrai geste 
social… mais également un geste déma-
gogique et suicidaire pour nos villes…»

Ces propos sur la fiscalité sont 
sensiblement les mêmes chez le 
maire DVD de Maurepas, Grégory 
Garestier. «  L’injustice, c’est la sup-
pression de la taxe d’habitation  », 
a-t-il notamment déclaré lors d’un 
Facebook live le 20 novembre. Face 
à cela et de manière générale à une 
situation financière de plus en plus 
accablante pour les communes, le 
levier de la taxe foncière deviendrait 
plus que jamais inéluctable. «  Cette 
année on a dû activer le levier fiscal de 
3,3 points soit 9,57 %, en plus des bases 
fiscales qui sont revalorisées directement 
par l’État », concède-t-il, justifiant cela 
par 2 raisons : « La 1re , c’est qu’on s’est pris 
500 000 euros de plus sur nos ressources 
humaines malgré nos efforts de gestion 
car l’État a décidé de revaloriser le point 
d’indice des fonctionnaires et d’autres 
mesures catégorielles pour les agents, et on 
a eu 500 000 euros de recettes en moins 
à cause de l’effondrement des ventes de 
biens immobiliers sur le territoire. » n

 ALEXIS CIMOLINO ET PIERRE PONLEVÉ
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Les maires de SQY expriment leur colère contre l’État vis-à-vis des efforts 
financiers, toujours plus grands, qui leurs sont demandés.
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Tous les ans, de nombreuses Villes 
et associations de SQY se mobilisent 
pour le Téléthon, qui aura lieu cette 
année, pour sa 31e édition les 29 et 30 
novembre et le 1er décembre. Cette 
édition a été avancée par rapport à 
son accoutumée pour ne pas tomber 
le même week-end que l’inaugura-
tion de Notre-Dame de Paris.

À Coignières, est organisé le 30 no-
vembre à 17 h 30 à l’espace Daudet, 
un concert aux chandelles, orchestré 
par Iryna Giraudet, professeure de 
piano et de violon au sein de  l’associa-
tion Coignières foyer club.  Accessible 
sur entrée libre avec une participation 
libre au profit de l’AFM Téléthon, « ce 
concert sera assuré par des jeunes pia-
nistes, violonistes et chanteurs de Coi-
gnières », indique la municipalité. 

À Élancourt, l’événement phare de 
cette 31e édition du Téléthon est un 
défi sportif. Organisé par les associa-
tions Vivre à la Clef et Association 
animation de l’Agiot, celui-ci consiste 
à effectuer une course à pied, en relais 
par équipes, 6 h durant. Le top départ 
sera lancé le 1er décembre à 10 h, au 
gymnase Coubertin. « Chaque équipe 
devra réaliser un maximum de boucle 
de 2 km dans la Coulée verte avant le 
coup de sifflet final [à 16 h] », explique 
la municipalité. Tous les bénéfices (6 
euros par participant) seront reversés 
à l’AFM Téléthon. Pour participer, 
il suffit de monter une équipe de 2 à 
8 personnes et de s’inscrire par télé-
phone au 06 12 43 51 55, par mail à 
6heures.elancourt@gmail.com ou sur 
le site internet helloasso.com. Détails 
sur elancourt.fr.

Guyancourt organise elle tout au 
long du mois de novembre, des ac-
tions en faveur du Téléthon comme 
des séances de réflexologie avec une 
participation financière libre, le 29 
novembre, de 13 h 30 à 17 h 30 au 
gymnase Baquet ou une marche 
(moyennant 2 euros) prévue ce même 
jour de 13 h 30 à 15 h 30 au départ du 
gymnase Baquet. Le point d’orgue de 
cette édition est un événement prévu 
le samedi 30 novembre de 15 h à 22 
h, au pavillon Waldeck-Rousseau. Au 
programme  : promenade en voiture 
ancienne, spectacle (avec démonstra-
tions d’associations sur scène et apéri-
tif ) et un concert à 20 h de la chorale 
Achoriny, au tarif de 5 euros par per-
sonne. Retrouvez plus d’informations 

sur le Téléthon à Guyancourt sur 
ville-guyancourt.fr.

Aux Clayes, ville étape des Yvelines 
2023, de nombreuses animations 
prendront place les 29 et 30 novembre 
prochains, dans différents lieux de la 
commune (espaces Gilardi et Noi-
ret, gymnases Guimier et Bourneton 
et stade Carillon) sous le parrainage 
de Jonathan Dassin, fils du chanteur 
Joe Dassin. Les recettes seront entiè-
rement reversées à l’AFM Téléthon. 
Retrouvez le programme complet sur 
le site internet de la ville lesclayessous-
bois.fr. À ne pas manquer non plus, à 
la piscine intercommunale Allende, si-
tuée dans la commune, une animation 
organisée par l’association de plongée 
La palme plaisiroise, le 30 novembre 
de 18 à 23 h, avec démonstration relais 
apnée, démonstration relais nage avec 
palmes, baptêmes de plongée (8 ans 
minimum) et d’apnée (14 ans mini-
mum), et vente de gâteaux et boissons 
(à partir de 1 euro). Pour les baptêmes, 
participation de 5 euros par personne 
demandée. Présence d’un responsable 
légal obligatoire pour les mineurs. Dé-
tails sur ville-plaisir.fr.  

Plongée pour la bonne cause aussi 
à Maurepas. Rendez-vous le 30 no-
vembre de 14 à 18 h au centre aqua-
ludique Castalia. Le Club de plongée 
de SQY y proposera un programme 
avec démonstration relais apnée, par-
ticipation relais nage avec palmes, 
baptêmes de plongée. Au profit du 
Téléthon, une participation de 7 eu-
ros par personne sera demandée, puis 
5 euros par personne supplémentaire 
d’une même famille (1 boisson et 1 
part de gâteau comprises par per-
sonne). Détails sur maurepas.fr. 

À Magny-les-Hameaux, les béné-
voles de l’association Zic en herbe 
vous attendent le 29 novembre, dès 
19 h au gymnase Mauduit, pour une 
succession de spectacles et d’activités 
divers proposés pour tous les âges. 
Pétanque, tennis, tir à l’arc, danses, 
massages par des professionnels… le 
programme s’annonce copieux. Le 30 
novembre, un concours de précision 
ouvert à tous aura lieu, dès 14 h, au 
golf de Magny, situé sur la plaine de 
Chevincourt. Animé par l’association 
Vivre le Golf à Magny, la participa-
tion coûte 5 euros, qui seront inté-
gralement reversés au Téléthon. Le 
matériel sera prêté aux participants. 

Retrouver toutes les animations de la 
commune sur magny-les-hameaux.fr
 
À Montigny, la commune et l’Asso-
ciation sportive de Montigny-le-Bre-
tonneux (ASMB) proposent du 29 
novembre 18 h au 30 novembre 18 h, 
24 h d’animations ludiques et sportives 
au profit de la recherche. Rendez-vous 
au centre sportif Coubertin pour, le 
vendredi, de l’escalade et un escape 
game, une démonstration de cheer-
leading, ou encore des initiations au 
sabre laser. Le samedi, même lieu, mais 
avec des activités différentes. L’UFC 
Que Choisir animera une tombola à 
9 h. Puis, la course solidaire des pom-
piers fera elle étape sur les lieux vers 
11 h. Place ensuite à une représenta-
tion de danse moderne, à des ateliers 
sportifs (Baby gym, karaté, escrime et 
boxe) puis à une zumba géante, et un 
concours amical de pétanque. Sans 
oublier des activités ayant lieu les deux 
jours : concours de lancer-francs, volley 
assis, tennis de table, course d’orien-
tation fluo, jeux de foire et d’adresse, 
des jeux en bois, jeux interactifs et de 
réflexes “Back to base”, air hockey.

À noter également qu’une vente soli-
daire se tiendra sur le marché de Noël 
à la ferme du Manet (voir p.14) et 
que des dons seront possibles lors du 
match de Coupe de France de hand-
ball entre l’équipe féminine seniors de 
Montigny et celle du Paris sport club, 
le 30 novembre à 21 h au gymnase 
Coubertin. 

À Trappes, l’association Lightspeed 
crew organise, le 1er de 10 à 17 h ave-
nue Le Verrier, un rassemblement au-
tomobile caritatif. L’entrée exposant 
s’élève à 2 euros et l’entrée piétons à 
5 euros (gratuit pour les moins de 12 
ans). Renseignements à lightspeed-
crew.france@gmail.com, réservations 
via helloasso. n

Un large programme pour le Téléthon  
à Saint-Quentin-en-Yvelines
La 31e édition du Téléthon aura lieu les 29 et 30 novembre ainsi que le 1er décembre. 
À SQY, les Villes et associations se mobilisent et organisent de nombreuses activités 
partout sur le territoire. 

 ALEXIS CIMOLINO ET PIERRE PONLEVÉ

TRAPPES   
Grande concertation sur le projet de 
renouvellement urbain à Trappes

SQY  Une enquête publique sur la 
tenue des JO dans l’agglomération 

La ville de Trappes et l’aggloméra-
tion de SQY invitent les habitants 
à donner leur avis sur le projet de 
renouvellement urbain, porté par 
l’ANRU, dans le quartier des Meri-
siers et de la Plaine de Neauphle, à 
Trappes. Cette concertation, com-
mencée le 7 novembre, se déroule 
jusqu’au 7 février 2025.

« Ce quartier prioritaire de la ville to-
talise plus de 5 250 logements sociaux 
et s’inscrit dans le cadre du Nouveau 
programme national de renouvelle-
ment urbain (NPNRU)  », précise 
la Ville sur son site internet. Ce 
vaste projet permettra, entre autres, 
« d’améliorer les articulations avec le 
reste de la ville, notamment avec le 
secteur Jaurès-Gare, via le projet de 
l’Aérostat, le Village et l ’aménagement 
du plateau urbain  ; de maintenir et 
redynamiser l’activité commerciale ou 
encore de développer une offre de loge-
ments diversifiée », liste la commune. 

Les habitants peuvent s’exprimer en 
adressant un courriel à l’attention 
du maire de Trappes, sur concer-
tationanru@mairie-trappes.fr ou 
dans des registres disponibles en 
mairie et à l’Espace 1901. Par ail-
leurs, deux réunions publiques sur 
ce projet vont être organisées, le 30 
novembre à 10 h sur le secteur Ca-
mus et le 3 décembre à 19 h sur le 
secteur Cité Nouvelle Barbusse. n

La tenue des Jeux olympiques et 
paralympiques de Paris 2024 à SQY 
l’été dernier a vu débarquer des spec-
tateurs du monde entier sur le terri-
toire de l’agglomération. Mais cette 
dernière souhaite aussi recueillir l’avis 
de ses habitants, et même de per-
sonnes vivant à l’extérieur de SQY. 
Elle a ainsi mis en ligne un question-
naire accessible à tous dans lequel 
les sondés pourront répondre à des 
questions sur leur présence ou non 
pour assister à une épreuve à SQY, 
l’organisation des Jeux, leur impact 
sur le quotidien, les transports, le 
sentiment de sécurité durant l’événe-
ment, la boucle cyclable qui permet 
de relier les quatre sites olympiques 
de SQY, les bénévoles, ou encore 
l’information durant ces Jeux. 

« Quels impacts ont eu les Jeux olym-
piques et paralympiques à SQY ? Dites-
nous tout. Nous vous invitons à remplir 
ce court formulaire pour partager votre 
avis sur les effets des Jeux « à domicile ».
Votre voix compte  ! Que vous soyez 

résident, professionnel ou passionné 
de sport, vos retours nous aideront à 
mieux comprendre les enjeux et à pré-
parer l’avenir », affirme ainsi l’Agglo-
mération. Pour répondre, flasher le 
QR code en page 9 du SQY mag de 
novembre ou rendez-vous sur sqyet-
lesjeux.fr/formulaire-avis-jeux/. n

Une concertation est lancée jusqu’au 7 février sur 
le renouvellement urbain dans le quartier des Merisiers et 
de la Plaine de Neauphle, et 2 réunions publiques ont lieu 
les 30 novembre et 3 décembre. 

Venez donner votre avis sur l’organisation des Jeux olympiques 
et paralympiques de Paris 2024 à SQY via une enquête mise 
en ligne par l’Agglomération. 

 EN BREF

 EN BREF

Chaque année, de nombreuses Villes 
et associations de SQY mettent en 
place des manifestations en faveur 
du Téléthon.  

IL
LU

ST
RA

TI
O

N
/L

A
 G

A
ZE

TT
E 

D
E 

SQ
Y

Les habitants peuvent s’exprimer par 
courriel à concertationanru@mairie-
trappes.fr, ou dans des registres de 
concertation disponibles en mairie 
et à l’Espace 1901.
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Épreuves, organisation, impact sur 
le quotidien, transports, sécurité, 
itinéraires cyclables, bénévoles, ou 
encore information durant les Jeux, 
différents points sont abordés dans 
ce questionnaire. 
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 EN IMAGE
MONTIGNY  Les œuvres de l’Ignymontaine Amélie Lajoye au Conservatoire des arts

Le Conservatoire des arts de Montigny-le-Bretonneux accueille actuellement une exposition d’œuvres d’Amélie Lajoye. La 1re de cette artiste de 
44 ans habitant à Montigny depuis 2007, lauréate du prix d’aquarelle et technique de dessin du Salon des arts de la commune en 2023. « Je dessine 
le Forum des arts Charles Aznavour, les sentes et les pistes cyclables tout comme la féminité sous différentes formes. Mon credo : créer du lien et nous connecter 
les uns aux autres », explique l’artiste, dans des propos rapportés sur le site internet de la municipalité a été formée Amélie Lajoye, à l’école Duperré 
et l’École nationale supérieure de création industrielle et utilise différentes techniques (dessin, couture, broderie, peinture, numérique). Pour (re)
découvrir les créations de cette ex-designer textile chez un équipementier automobile, rendez-vous jusqu’au 29 novembre.
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SQY  Les habitants 
de l’aggloméra-
tion invités à  
répondre à une 
enquête sur  
la santé mentale 
SQY a lancé une enquête en 
ligne sur la santé mentale à 
destination de ses habitants. 
Ces derniers ont jusqu’au 1er 
décembre pour répondre. 

SQY, en collaboration avec l’IPS, a lancé 
une enquête en ligne à destination de ses 
habitants. Celle-ci porte sur la santé mentale 
et est accessible jusqu’au 1er décembre. Cet 
« état des lieux » vise à « mieux répondre aux 
attentes « des Saint-Quentinois en matière 
de santé mentale », résume SQY dans un 
communiqué. Après des questions classiques 
comme le sexe, la tranche d’âge, la situation 
familiale ou encore professionnelle, les sondés 
doivent évaluer, de 1 à 5, si différents critères 
dégradent ou favorisent leur bien-être (plu-
sieurs aspects concernant leur logement, offre 
culturelle et/ou associative, présence d’espaces 
verts, de commerces ou encore de services 
publics dans leur ville) et répondre sur 
d’autres critères tels que le stress, les relations 
sentimentales, les ressources financières, … 
Entièrement anonyme, ce sondage est « une 
étape préliminaire avant la création du premier 
conseil local de santé mentale de l’aggloméra-
tion », précise SQY. Rendez-vous donc sur 
saint-quentin-en-yvelines.fr pour y partciper. 



Créée en 2015, l’entreprise SQY the-
rapeutics ambitionne de fonder un 
traitement contre la myopathie de 
Duchenne, une maladie génétique 
touchant environ 3 000 personnes en 
France. Elle concerne quasi-exclusi-
vement les garçons et se manifeste 
par une dégénérescence progressive 
des muscles, jusqu’au décès (le cœur 
étant un muscle).

« Les patients ont une césure sur le gène, 
[...] il leur manque un morceau. Cette 
mutation empêche la production d’une 
protéine indispensable au fonctionne-
ment musculaire, la dystrophine. […] 
Donc ils sont malades et […] peu à 
peu, ils perdent leurs capacités mus-
culaires, leurs capacités respiratoires  », 
explique Christine Saulnier, qui a un 
fils (aujourd’hui âgé d’une trentaine 
d’années) atteint de cette pathologie, 
et avait cofondé SQY therapeutics 
avec d’autres parents de malades, et 
en se rapprochant de scientifiques. 
L’entreprise a d’ailleurs ses locaux au 

sein de l’UFR de santé de l’UVSQ, à 
Montigny-le-Bretonneux. 

C’est notamment ici qu’une ving-
taine de personnes planche sur un 
projet de traitement contre la myo-
pathie de Duchenne. Et celui-ci a 
connu une avancée significative ces 
derniers-mois, après la désignation 
de médicament orphelin de la FDA 
(Food and drug administration, 
l’agence de santé américaine) pour 
la molécule SQY51 concernant ce 
traitement. « Ça veut dire que sur le 
marché américain, on peut lancer si on 
le souhaite un essai clinique », précise 
Christine Saulnier. 

La cofondatrice de SQY thera-
peutics, également fondatrice de 
l’association Duchenne parent 
project France, rappelle cette molé-
cule SQY51 fait déjà l’objet d’un 
essai clinique en France, en cours 
depuis 2023 à l’hôpital Poincaré 
de Garches. Un essai sur 12 pa-

tients dont l’âge va de 6 ans à l’âge 
adulte. La phase 1/2-a actuellement 
en cours combine deux phases  : la 
phase 1 doit s’achever en décembre 
et la phase 2-a a commencé cet été. 

Les étapes sont longues et com-
plexes. «  C’est une molécule nouvelle, 
qui n’a jamais été testée chez un être 
humain, donc on est obligés […] de 
s’entourer de beaucoup de précautions 
pour les malades. [Sur] la phase 1 en 
particulier, qui ne concerne que la sécu-
rité du patient. On  fait des injections 
intraveineuses de cette molécule, […] on 
commence très bas, et tous les 15 jours, 
on a augmenté la dose. Ça se faisait 
proche de la réanimation, à l’hôpital, au 
cas où on aurait un problème particulier. 
On n’en a pas eu, heureusement. Là, on 
est sur cette phase où il faut montrer que, 
dès les 1res injections, il n’y a pas d’acci-
dent pour les patients », détaille Chris-
tine Saulnier. Et de poursuivre : « Sur 
la phase 2-a qui est dans la foulée, les 
patients sont répartis en 3 cohortes et 

reçoivent 3 doses différentes du médica-
ment. […] On commence à étudier […] 
la dose qu’il faudrait injecter, qui serait 
la plus efficace et la moins dangereuse 
pour les patients. » 

Elle fait savoir que l’« on n’a pas assez 
de recul encore, mais on a des indicateurs 
qui sont plutôt positifs ». « Si ça continue 
à être prometteur comme aujourd’hui, 
on passera à une phase 2-b, avec plus 
de patients et dans plus de centres  », 
ajoute-t-elle, mentionnant 4 phases 
au total. «  On a demandé une phase 
d’extension, annonce la cofondatrice 
de SQY therapeutics. Les patients qui 
sont inclus dans l’essai clinique, à partir 
du moment où tout se passe bien et où 
on observe des effets thérapeutiques, ils 
continueront à recevoir la molécule, car 
comme on est dans des maladies où on a 
rien, on ne va pas interrompre un trai-

tement intéressant ou curatif.  » Dans 
le meilleur des cas, il faudra compter 
« encore quelques années » avant la vali-
dation du traitement, confie-t-elle. 

Un traitement qui s’effectuerait par 
intraveineuse et s’appuierait sur la 
technique du saut d’exon.  «  Une 
technique moléculaire qui permet de 
raccrocher 2 morceaux ensemble pour 
masquer la partie qui manque. Ça 
permet de reproduire de la protéine, 
mais […] on ne sait pas dire à quel %, 
expose Christine Saulnier. En fonc-
tion de l’âge du patient et de la sévérité 
de son atteinte, on peut espérer un ra-
lentissement voire un arrêt de la pro-
gression de sa maladie, donc forcément 
une amélioration thérapeutique. »

Elle se veut néanmoins très pru-
dente sur les éventuels bénéfices. 
Mais caresse l’espoir que cela puisse 
pourquoi pas soigner la maladie s’il 
commence à être pris entre 3 et 5 
ans, tranche d’âge où est générale-
ment diagnostiquée la myopathie 
de Duchenne. «  Si on traite dès le 
début, forcément, on retarde fortement 
l’aggravation de la maladie, voire 
pourquoi pas  une guérison, glisse-
t-elle. Mais il faudrait continuer à 
prendre le médicament [toute sa vie]. » 
Pour l’instant, la prudence est de 
mise, mais les progrès de la science 
et les travaux de SQY therapeutics 
permettent d’y croire. n

L’entreprise SQY therapeutics avance  
sur son projet de traitement contre  
la myopathie de Duchenne
L’entreprise hébergée à la fac de médecine de l’UVSQ a obtenu la reconnaissance 
de la FDA dans son projet de traitement contre la myopathie de Duchenne, pour lequel 
des essais ont débuté en France en 2023.

 ALEXIS CIMOLINO
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SQY therapeutics, composée d’une 
vingtaine de personnes, a pour 
l’instant ses locaux à l’UFR de santé 
de l’UVSQ, et effectue actuellement 
un essai clinique à l’hôpital de 
Garches. 

SQ
Y

 T
H

ER
A

P
EU

TI
C

S

LA VERRIÈRE  
Don de sang  
à La Verrière  
le 2 décembre
Une collecte de sang est 
organisée à La Verrière, le 
lundi 2 décembre de 15 h 30 
à 19 h 30, au gymnase de 
la Fraternité. 
Régulièrement l’EFS (Éta-
blissement français du sang) 
organise des collectes de sang à 
Saint-Quentin-en-Yvelines. Une 
collecte mobile de sang aura lieu 
à La Verrière, le lundi 2 décembre 
prochain, de 15 h 30 à 19 h 30, au 
gymnase de la Fraternité. « Votre 
don est un acte citoyen, solidaire 
et libre, qui permet de répondre à 
des besoins quotidiens de manière 
bénévole. Tout au long de l ’année, 
10 000 dons de sang sont nécessaires 
chaque jour pour couvrir les besoins », 
rappelle l’EFS. Quelques condi-
tions sont à respecter pour pouvoir 
donner son sang. Être en bonne 
santé, avoir entre 18 et 70 ans et 
peser plus de 50 kg. Pour localiser 
une collecte et s’inscrire, rendez-
vous sur le site internet donde-
sang.efs.sante.fr.

Rituals, la marque néerlandaise de 
bien-être, a ouvert une nouvelle 
boutique le jeudi 14 novembre, au 
centre commercial Espace Saint-
Quentin, à Montigny, précisément 
entre les enseignes Nyx et Bleu 
libellule. Le 2e magasin Rituals à 
SQY après celui implanté à Mon 
Grand Plaisir. 

«  C’est une ouverture calme pour le 
moment mais ça va se décanter au 
fur et à mesure de la journée. Le fait 
d’être en extérieur, c’est agréable et 
ça nous donne une bonne visibilité », 
explique un responsable régional 
(ayant souhaité conserver l’anony-
mat, comme le reste de l’équipe), 
rencontré le matin même sur place, 
qui a fait le déplacement pour l’ou-
verture. 

« Chez Rituals nous sommes spéciali-
sés dans les produits de corps, bain et 
maison. Nous proposons 9 gammes au 
total. Notre best-seller c’est la mousse 
de douche Sakura, proposée à 9,90 
euros », précise une employée. Des 
coffrets de diverses collections, re-
groupant à chaque fois un produit 
pour le corps, la maison et le bain 
sont proposés à des tarifs allant de 
25,90 euros à 49,90 euros. Tous les 
produits sont confectionnés en Eu-
rope. La marque se disant soucieuse 
de l’environnement, elle propose par 
exemple toute une gamme de pro-
duits rechargeables pour limiter la 
consommation de plastique.  

L’équipe de la boutique est compo-
sée de 4 vendeuses à temps com-
plet ainsi que d’une responsable et 

d’une adjointe. «  Par la suite, nous 
prévoyons d’embaucher un contrat étu-
diant le samedi », poursuit le respon-
sable régional. 

Chacune des collections proposées 
par l’enseigne a sa couleur repré-
sentative et s’inspire d’une sagesse 
ancestrale. Par exemple, la gamme 
d’inspiration japonaise Sakura (rose) 
évoque des senteurs du pays du So-
leil levant, avec des notes de fleurs 
de cerisier, ou celle baptisée Ayur-
veda, qui remporte l’adhésion de la 
Gazette, confectionnée à base d’huile 
d’amande douce et de rose indienne. 
Il y en a pour tous les goûts. 

« La clientèle est variée, nous avons tous 
type de personnes qui viennent. Nos 
produits sont accessibles financièrement, 

et beaucoup de gens entrent pour faire 
un cadeau », explique une employée. 
Et à observer les clients qui défilent 
pour cette ouverture, la marque 
semble avoir trouvé son public.

À l’intérieur de la boutique, une 
ambiance zen accueille les clients. 
L’ensemble est harmonieux avec 
comme point d’orgue, un îlot d’eau 
comportant robinets et serviettes, 
un espace «  où les client(e)s peuvent 
tester la plupart de nos produits. Notre 
prochaine ouverture est prévue à Ram-
bouillet pour le mois de décembre », 
ajoute le responsable. Pour celles et 
ceux qui voudraient (re)découvrir 
l’enseigne, la boutique est ouverte du 
lundi au samedi, de 10 h à 20 h, « et 
les dimanches de décembre de 10 h à 19 
h », conclut-il. n

Une boutique Rituals a ouvert 
au centre commercial Espace 
Saint-Quentin
Le 14 novembre a ouvert une boutique Rituals au centre 
commercial Espace Saint-Quentin. La deuxième à SQY 
de cette marque de bien-être néerlandaise, après celle 
installée à Plaisir. 

 PIERRE PONLEVÉ
L’îlot d’eau permet aux client(e)s d’essayer la grande majorité des produits 
proposés à la vente. 
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ÉLANCOURT  Un ciné-
débat sur les vio-
lences faites aux 
femmes ce jeudi
Le ciné 7 accueille le 28 
novembre la projection du film 
L’amour et les forêts, suivie d’un 
échange avec une thérapeute 
autour de questions liées aux 
violences faites aux femmes.
Dans le cadre de la Journée interna-
tionale pour l’élimination de la violence 
à l’égard des femmes, se tient le 28 
novembre au Ciné 7, à Élancourt, un 
ciné-débat. L’objectif est bien sûr de 
« sensibiliser et informer le public sur les 
violences faites aux femmes », indique 
la municipalité. Le film L’amour et 
les forêts sera projeté à partir de 18 h, 
suivi d’un échange avec une thérapeute 
autour des questions suivantes : Com-
ment détecter les signes de maltrai-
tance ? Comment intervenir et aider 
les victimes ? L’objectif étant « de mieux 
comprendre et agir face à ces situations », 
résume la commune d’Élancourt sur 
son site internet, rappelant les disposi-
tifs existant pour signaler les violences 
faites aux femmes - qui prennent 
différentes formes-, comme le site 
internet arretonslesviolences.gouv.fr, 
ou le numéro de téléphone 17 (police 
ou gendarmerie) face à une situation 
d’urgence. L’entrée à ce ciné-débat est 
gratuite, renseignements et inscriptions 
au  01 30 66 44 00. 

VILLEPREUX  La rue Pierre Curie fermée à 
la circulation pour cause de travaux

SQY  Le SQY business day de retour  
en présentiel ce jeudi

Des travaux sont menés par l’agglo-
mération de SQY dans la rue Pierre 
Curie, qui se trouve au Village, à 
Villepreux. Commencés le 21 oc-
tobre, ils sont censés se terminer le 2 
décembre. Durant toute la durée des 
travaux, la rue est fermée à la circu-
lation et une déviation a été mise en 
place. Ce chantier, d’un montant de 
250 000 euros TTC, concerne «  la 
démolition de la voirie et des trottoirs, 
la rénovation complète des bordures et 
enrobés, la création d’un quai de bus 
aux normes PMR, l’élargissement des 
trottoirs et la refonte des traversées 
piétonnes aux normes PMR  », liste 
SQY. 

250 000 euros TTC

Dans son Facebook live du 7 no-
vembre, le maire MoDem de Vil-
lepreux, Jean-Baptiste Hamonic, a 
donné quelques précisions sur les-
dits travaux. « Nous sommes bientôt 

au bout des travaux, et d’ailleurs on 
aura une réunion publique organisée 
à la Maison des arts le 3 décembre à 
19 h 30. Pour celles et ceux qui auront 
des questions sur la rue Pierre Curie 
et sur le Village, vous serez les bien-
venus », a invité l’édile. n

Il ne s’était plus déroulé depuis trois 
ans, et encore c’était à distance, en 
période de Covid. Le SQY business 
day fait son retour au Vélodrome 
national, le 28 novembre, cinq ans 
après sa dernière édition en présen-
tiel. Ce rendez-vous sous forme de 
convention d’affaires en B2B est un 

événement « très attendu de la part 
des entrepreneurs  », avait résumé 
le président de l’Agglomération, 
Jean-Michel Fourgous (LR), à l’oc-
casion du conseil communautaire 
du 26 septembre dernier. «  Notre 
dernière édition avait été organisée 
en distanciel en 2021, avait ainsi 

rappelé Alexandra Rosetti (UDI), 
vice-présidente de SQY au déve-
loppement économique et maire 
de Voisins-le-Bretonneux, lors de 
ce conseil. Malgré tout, il y avait 
quand même eu un beau succès, avec 
plus de 410 entreprises, 630 parti-
cipants, et 3 215 mises en relation. 
Donc pour cette année, on relance une 
édition en présentiel. » 

Rendez-vous ce jeudi 28 novembre 
donc. La convention d’affaires est 
programmée de 9 à 18 h, et sera 
marquée par de nombreux ren-
dez-vous entre entreprises de dif-
férentes secteurs. «  Décuplez vos 
opportunités d’affaires, enrichissez 
votre réseau, développez des partena-
riats et projets collaboratifs  », invite 
SQY sur son site internet. Les 
start-ups du SQY cub exposeront 
aussi leurs projets. Nouveauté cette 
année, la Soirée des réseaux se tien-
dra à la suite de cette journée busi-
ness et «  permettra de découvrir les 
clubs et réseaux de SQY et de trouver 
celui qui correspond à vos besoins  », 
explique l’Agglomération. Détails 
et inscriptions sur ce SQY business 
day sur sqybusinessday.com. n

Depuis le 21 octobre et jusqu’au 2 décembre, des travaux sont 
menés par SQY dans la rue Pierre Curie, dans le quartier du 
Village, à Villepreux. 

Ce rendez-vous d’affaire entre entreprises, principalement 
du territoire, se tient le 28 novembre au Vélodrome national, 
là-même où avait eu lieu sa dernière édition en présentiel, 
en 2019. 
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La rue Pierre Curie, située au Village, 
est fermée à la circulation pour 
cause de travaux. Une déviation a 
été mise en place. 
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Des entrepreneurs de multiples secteur se donneront rendez-vous et 
échangeront à l’occasion de cette convention d’affaires, comme ici lors de la 
dernière édition au Vélodrome, en 2019. 
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MONTIGNY-LE-BRETONNEUX  
Les 122 logements de la résidence 
Stephenson vont être réhabilités

TRAPPES   
Le stade Gravaud change de visage

Les 122 logements de la résidence 
sociale Stephenson, située dans la 
rue éponyme, dans l’Hypercentre 
de Montigny-le-Bretonneux, vont 
bénéficier d’une profonde réhabi-
litation à hauteur de plus de 4,8 
millions d’euros. Le projet a été 
présenté à l’occasion d’une réunion 
publique organisée le 5 novembre 
dernier, où les équipes chargées du 
projet, le groupe Arcanes archi-
tectes et IE conseil– BET, ont 
présenté le programme des inter-
ventions dans les logements, les 
parties communes et sur le bâti, 
«  ainsi que l ’organisation du chan-
tier, pour que celui-ci se passe dans 
les meilleures conditions pour tous  », 
a expliqué sur sa page Facebook le 
maire DVD de Montigny-le-Bre-
tonneux, Lorrain Merckaert.

«  Un chantier ambitieux, porté par 
le bailleur Immobilière 3F, que nous 
avons défendu de longue date avec 
l ’Amicale des locataires, pour que ce 
patrimoine bénéficie, comme le reste 

du centre-ville, de travaux d’embel-
lissement  », a-t-il poursuivi. Des 
travaux qui permettront d’amélio-
rer le confort de vie des résidents et 
doteront cet ensemble immobilier 
« d’une belle qualité architecturale », 
a conclu l’élu. n

Situé au bord de la N 10, à Trappes, 
le stade Gravaud était vétuste et 
avait bien besoin d’un petit lifting. 
Alors, la Ville avait lancé un pro-
jet de rénovation de l’équipement. 
Après plus de trois ans de travaux, 
la 1re phase du chantier s’est concré-
tisée le 9 novembre dernier avec 
l’inauguration « d’un terrain synthé-
tique de grande qualité, prêt à accueil-
lir les 1 300 adhérents de notre club de 
football et à alléger la charge des ter-
rains actuels  », ainsi que l’ouverture 
d’« un city stade et un espace de street 
workout, pensés avec et pour les jeunes 
du quartier », annonce sur Facebook 
le maire Génération.s de Trappes, 
Ali Rabeh.

L’inauguration s’est déroulée en 
présence notamment de plusieurs 
élus locaux mais aussi de l’ex-foot-
balleur professionnel Jacques Faty, 
international sénégalais et passé 
notamment par Rennes et l’OM. 
Elle a aussi été marquée par la 
pose de la 1re pierre du futur bâti-
ment avec tribunes, étape suivante 

du projet, «  qui offrira dès l ’année 
prochaine des espaces modernes pour 
tous les sportifs et les spectateurs », fait 
savoir Ali Rabeh dans sa publica-
tion Facebook. Pour cette réno-
vation du stade Gravaud, la Ville 
a bénéficié du soutien financier de 
la Région, l’Agence nationale du 
sport, la Fédération française de 
football, et SQY. n

Une réunion publique a été organisée le 5 novembre 
dernier pour présenter le chantier de grande ampleur 
de la réhabilitation de la résidence Stephenson, à Montigny. 

L’équipement fait l’objet d’un projet de rénovation. La phase 1, 
marquée par l’aménagement d’un terrain synthétique et d’un 
city stade et un espace de street workout, est terminée et a 
été inaugurée le 9 novembre. 
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La résidence Stephenson, située 
dans la rue éponyme, dans 
l’Hypercentre de Montigny, va 
subir une réhabilitation de grande 
envergure. 

LA
 G

A
ZE

TT
E 

D
E 

SQ
Y

Le stade Gravaud bénéficie 
désormais d’un nouveau terrain 
synthétique, d’un city stade et d’un 
espace de street workout.
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ACTUALITÉS



PLAISIR  La fermeture 
de la médiathèque 
du château entre 
en vigueur ce di-
manche
Dans le cadre de la 
restauration du château, la 
médiathèque quitte les lieux, 
avant un transfert dans les 
ex-écoles Daudet puis Marc 
Laurent. 

La huitième crèche municipale de 
Montigny-le-Bretonneux, baptisée 
les Mini-Montains, s’est installée à 
la place de l’ex-école Samain, dans le 
quartier de la Sourderie. La structure 
partage ce terrain (10 000 m²) avec 
21 maisons individuelles ainsi qu’un 
petit immeuble regroupant 14 loge-
ments collectifs, jouxtant l’établisse-
ment. La crèche les Mini-Montains, 
d’une superficie confortable de 2 276 
m² et forte de 50 berceaux, accueille 
les enfants de 0 à 3 ans, du lundi au 
vendredi de 8 h à 19 h. Elle a ouvert 
ses portes le 20 août dernier.

Son inauguration s’est, elle, dérou-
lée le 18 novembre, en présence du 
maire DVD de Montigny, Lor-
rain Merckaert, de parents et d’élus. 
L’occasion pour La Gazette de visi-
ter ce bâtiment moderne, qui s’ins-
crit architecturalement bien dans le 
quartier, en compagnie de Catherine 
Génin, directrice de l’établissement. 

« Ici, les enfants peuvent, faire des jeux 
de peinture, de manipulation, de trans-
vasement, c’est ce qu’ils aiment beaucoup 

à cet âge là. Un espace biberonnerie, où 
sont préparés et lavés les biberons, dis-
pose d’une large vitre qui permet de 
toujours rester au contact des enfants », 
explique la directrice en nous faisant 
la visite. 

À l’étage, se trouve la section dite 
des marcheurs. « Ici 14 enfants de 18 
mois jusqu’à 3 ans ont leur coin (espace 
change, jeux moteurs…) qui dispose 
d’une terrasse pour qu’ils puissent jouer 
à l’extérieur (le jour de notre visite elle 
était inutilisable en raison d’un pro-
blème d’étanchéité mais elle sera bientôt 
accessible, Ndlr) », ajoute-t-elle. 

« J’encadre une équipe de 20 personnes 
(pour le moment 100  % féminine, 
Ndlr). La crèche a bien été aménagée 
avec tout un espace pour le personnel 
comprenant vestiaires et toilettes, une 
salle de pause, ce qui n’est pas le cas dans 
toutes les structures, et en plus un petit 
espace zen quand elles veulent s’isoler 
pour se reposer physiquement ou psychi-
quement », précise Catherine Génin. 
« Par ailleurs, on travaille beaucoup sur 
des projets liés à la nature. Nous n’avons 
pas encore obtenu le label écolo-crèche 
mais nous l’espérons pour fin 2025. 
Pour moi, c’est ma dernière année, après 
je pars à la retraite. Donc je finis sur une 

belle structure », nous confie la direc-
trice, enthousiaste. 

L’établissement, imaginé par l’archi-
tecte Noël Carat, est spacieux et éco-
logique. Centrale de traitement de 
l’air, isolation par l’extérieur, terrasse 
végétale, protections solaires, verrière 
ou encore murs bénéficiant d’isolation 
phonique… des équipements mo-
dernes composent le lieu. La crèche 
dispose également d’un grand jardin 
comprenant une partie jeu avec un 
sol en matériau souple, et une partie 
plus herbeuse, avec un carré potager 
qui sera prochainement mis en place. 
Par ailleurs les éclairages sont tous en 
LED, dotés de détecteurs de présence 
pour certains. Et le chauffage vient du 
sol (géothermie) pour le confort et la 
sécurité des enfants.

Le maire a précisé dans son discours 
inaugural qui a suivi notre visite  : 
«  Notre politique petite enfance est le 
fruit d’un savoir faire éprouvé. Pour 
preuve, il y a 30 ans déjà, Montigny 
recevait le label petite enfance […]. 
Grâce à ce nouvel équipement, nous 
proposons désormais huit crèches mu-
nicipales offrant 415 places pour 643 
enfants accueillis. » Après la visite de 
la crèche et les discours inauguraux, 
la Ville a tenu à offrir à chacun des 
membres de l’équipe une affiche de 
l’illustrateur DOZ mettant en valeur 
le patrimoine de la Sourderie. n

La Ville a inauguré sa huitième crèche 
L’inauguration de la huitième crèche municipale, les Mini-Montains, s’est déroulée 
le 18 novembre. Elle a ouvert le 20 août dernier, dans le quartier de la Sourderie à 
Montigny, à la place de l’ex-école Samain. 

 PIERRE PONLEVÉ

YVELINES  
La Poste recrute dans les Yvelines 
à l’approche des fêtes de fin d’année

SQY  Les opérations boîtes solidaires 
reviennent à SQY

La fin 2024 s’annonce chargée pour 
La Poste, qui a bien besoin de main 
d’œuvre. « À l’approche des fêtes de fin 
d’année 2024, La Poste se prépare à 
un pic de colis à traiter et à distribuer 
en un temps record. Pour renforcer ses 
équipes, elle lance une campagne de 
recrutement de près de 600 renforts 
pour des postes de facteurs, opérateurs 
de livraison, de tri colis etc. à pourvoir 
dans toute la région », évoque l’opéra-
teur de services dans un communi-
qué. 600 postes dont certains dans 
les Yvelines. Ce recrutement s’ins-
crit dans le cadre d’une campagne 
nationale de recrutement avec 3 000 
postes à pourvoir sur l’ensemble du 
territoire en novembre et décembre, 
une période où « le volume quotidien 
des colis à livrer peut atteindre jusqu’à 
3 millions de colis par jour, contre 1,5 
million en temps normal  », affirme 
La Poste. D’autre part, La Poste 
recrute pour ses sites franciliens, des 
facteurs et factrices en alternance 

dans le cadre de la préparation d’un 
Titre professionnel. 175 postes sont 
proposés dans la région. Les inscrip-
tions doivent s’effectuer avant le 21 
décembre pour la rentrée de février 
2025, avant le 28 février pour la ren-
trée d’avril, et avant le 21 août pour 
la rentrée d’octobre 2025. Pour tous 
ces postes, le permis B est exigé. n

Les opérations boîtes solidaires 
reviennent dans l’agglomération 
de SQY à l’approche de Noël. Ces 
boîtes confectionnées comprennent 
généralement un vêtement/un ac-
cessoire non usagé pour l’hiver, un 
produit d’hygiène ou de soin, un 
produit alimentaire (non périssable), 
un objet pour les loisirs (livre, jeu de 
cartes…) et un mot ou un dessin, 

sont offertes aux familles et aux per-
sonnes les plus démunies, afin que 
chacun puisse fêter Noël dignement. 
À Coignières, l’opération se déroule 
jusqu’au 13 décembre. «  Destinée 
aux enfants et aux adultes, lesdites 
boîtes seront remises en mains propres 
par les agents du CCAS, quelques jours 
avant les fêtes de fin d’année  », pré-
cise la municipalité. Le dépôt des 
boîtes se fait en mairie, au CCAS 
ou au centre de loisirs la Faran-
dole, aux horaires d’ouverture. Plus 
d’informations au 01 34 61 45 75 
ou à ccasrpa@coignieres.fr. La ville 
de Maurepas invite également ses 
habitants à confectionner des boîtes 
solidaires en précisant « de décorer 
la boîte en inscrivant dessus si elle est 
destinée à un homme, une femme, un 
enfant ou si elle est mixte ». Les habi-
tants peuvent ensuite les déposer à 
l’espace solidarité, situé square de la 
Marche, jusqu’au 1er décembre. n

Pour cette fin 2024, 600 postes sont à pourvoir en Île-de-
France, dont certains dans les Yvelines. 

Noël est une fête que tout le monde a le droit de célébrer. Pour 
que tous puissent en profiter, des opérations boîtes solidaires 
sont mises en place à SQY et les cadeaux seront distribués 
aux plus nécessiteux. 
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Les enfants ont par exemple à leur disposition cette salle de motricité qui est 
vaste, largement vitrée et dispose de jeux en bois et d’un mur qui améliore 
l’isolation phonique. 
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Le recrutement concerne « des 
postes de facteurs, opérateurs de 
livraison, de tri colis etc. à pourvoir 
dans toute la région », liste le groupe 
La Poste.
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Les boîtes solidaires proposent aux 
familles et aux personnes fragiles 
de bénéficier de petites attentions, 
bienvenues pour les fêtes de fin 
d’année. 
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MAUREPAS  La munici-
palité reprend des 
concessions funé-
raires arrivées à 
échéance 
Une dizaine de concessions 
funéraires au cimetière 
communal vont être 
reprises par la Ville, faute de 
renouvellement de la part des 
titulaires ou des ayants droit. 
La municipalité de Maurepas dispose 
d’un cimetière, implanté rue de 
Villeneuve, comprenant plus de 1 
400 concessions. Certaines de ces 
concessions sont arrivées à échéance, 
comme l’a fait savoir la municipalité 
sur sa page Facebook. « Une dizaine de 
concession situées dans les secteurs Iris et 
Primevère du cimetière sont arrivées à 
échéance. Ces emplacements reviennent 
de plein droit à la ville de Maurepas », 
explique-t-elle. « Les titulaires et/ou 
ayants droit ont été, dans la mesure du 
possible, prévenus par courrier et par un 
affichage sur le site que ces concessions se-
ront prochainement reprises », précise la 
Ville. Des travaux ont d’ailleurs débuté 
le 18 novembre. Pour renouveler une 
concession, la municipalité invite à 
contacter le pôle citoyen à cimetiere@
maurepas.fr ou au 01 30 66 54 32.
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MONTIGNY-LE-BRETONNEUX

En lien avec la rénovation du château 
de Plaisir, la médiathèque du château 
ferme ses portes à partir du 1er dé-
cembre. Ainsi, à compter de cette date, 
« les documents de la médiathèque ne 
seront plus accessibles au public, la boîte de 
retour sera fermée », et « les réservations 
en cours seront rapatriées à la média-
thèque La Mosaïque, également située à 
Plaisir, afin de permettre le retrait », liste 
SQY sur son site internet. « Si vous ne 
pouvez pas vous déplacer, il sera possible 
de supprimer votre réservation en ligne », 
précise également l’Agglomération. 
« Les abonnés de la médiathèque Le 
château bénéficieront d’une prolongation 
de trois mois pour les prêts arrivant à 
échéance pendant la période de ferme-
ture », poursuit SQY. Pour rappel, 
la médiathèque Le château sera héber-
gée temporairement dans l’ex-école 
Daudet mais ce futur lieu d’accueil 
n’ouvrira pas avant « février 2025 », 
annonce l’Agglomération. 
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Vous êtes 
entrepreneur, 
commerçant, 
artisan,  
vous désirez  
passer votre 
publicité dans  
notre journal ?

pub@lagazette-sqy.fr

Faites appel à nous !



Les rongeurs s’invitent partout, 
c’est un fait. Régulièrement des 
campagnes de dératisations sont 
menées par les municipalités et 
l’agglomération de SQY pour en-
diguer ce fléau (lire notre édition 
du 31 janvier 2023). Une Élan-
courtoise, prénommée Zohra, a 
vécu une scène dont elle se serait 
bien passée. 

Des nuisibles aperçus  
dans différentes villes de SQY

Alors qu’elle faisait ses courses, le 
samedi 16 novembre, au supermar-
ché Auchan à Maurepas, elle a eu 
la désagréable surprise de décou-
vrir en revenant à sa voiture que 
des rats avaient mangé l’intérieur 
de celle-ci, alors que son véhicule 
était simplement stationné sur le 
parking du centre commercial. 

« J’étais sur le parking du supermarché 
Auchan à Maurepas, samedi dernier. 

Je venais de faire les courses, j’ai voulu 
les mettre dans mon coffre et, quand 
je l ’ai ouvert, j’ai vu des morceaux de 
mousse jaune partout, raconte l ’auto-
mobiliste, qui s’est mise à en chercher 
la provenance. C’est en enlevant la 
plage arrière que j’ai alors vu le trou. 
Le cuir, la mousse… tout a été arra-
ché  », s’est désolée cette habitante 

auprès de nos confrères du Parisien, 
dans un article datant du 19  no-
vembre. 

Cette retraitée est en colère car sa 
voiture fortement endommagée 
par les rongeurs, (une récente Nis-
san Micra avec seulement 40 000 
km au compteur), ne bénéficiera 

d’aucun dédommagement de la 
part de son assurance automobile. 
Et ce même si elle est assurée en 
tous risques. « Il y a une clause men-
tionnant que les dégâts générés par des 
nuisibles ne sont pas pris en charge », 
regrette Zohra, dans les colonnes 
du média l’Indépendant. «  J’ai les 
nerfs que ma voiture ait été mangée 
comme ça par les rats », se désole-t-
elle. 

Ces nuisibles seraient présents par-
tout à SQY, comme en témoignent 
de nombreux Saint-Quentinois sur 
les réseaux sociaux. Y compris au 
sein du quartier des Sept-Mares, 
à Élancourt, dans le parking sou-
terrain de l’hôtel de ville, où Zohra 
stationne sa voiture. «  Ma voisine 
qui gare sa voiture au même endroit 
que moi, dans le parking souterrain 
de la mairie, a eu une durite de son 
moteur littéralement rongée  », men-
tionne l’Élancourtoise.

D’autres habitants du quartier ont 
indiqué au Parisien que la situation 

n’est pas nouvelle. « Ouh là, ça four-
mille le soir venu. Ils se promènent 
dans le parking de la mairie, entre 
les fourrés et les poubelles », a déclaré 
une habitante. 

Un problème connu et pris très au 
sérieux par l’Agglomération, qui 
mène déjà des campagnes de déra-
tisation sur l’espace public dans 
différentes communes de SQY. La 
mairie d’Élancourt également. Elle 
a ordonné par le passé des actions 
de dératisation dans certaines de 
ses résidences. La municipalité a 
précisé que «  le problème de rats est 
identifié. En réalité, il est lié à un 
problème de salubrité publique  », en 
mettant également en cause « les ré-
centes inondations, qui font remonter 
les rongeurs à la surface  », précisent 
nos confrères.

L’Agglomération mène déjà  
des campagnes de dératisation

Toutefois, la municipalité invite ses 
administrés à ne pas laisser traîner 
de nourriture pour éviter d’attirer 
les nuisibles. « Entre les boîtes à piz-
za, les croquettes destinées aux chats 
errants, le pain laissé aux pigeons… 
Tant qu’il y a de la nourriture par 
terre, il y aura des rats. Les éradiquer 
c’est l ’affaire de tous, des habitants 
comme des commerçants  !  », encou-
rage la Ville. n

Dans la salle des grands procès de 
la cour d’assises spéciale de Paris, le 
président de la cour attend Imran 
(le prénom est modifié). L’ancien 
élève du collège du Bois d’Aulne de 
Conflans-Sainte-Honorine est en 
retard. Celui-ci s’est rendu au tribu-
nal, un lieu qu’il connaît bien puisque 
le Conflanais y a été condamné il y 
a un peu moins d’un an pour « asso-
ciation de malfaiteurs en vue de pré-
parer des violences aggravées ». Ce 
18 novembre, le jeune homme aux 
cheveux bouclés mi-long tombant 
sur ses épaules est présent en tant 
que témoin assisté, pour qu’il puisse 
raconter sa journée du 16 octobre.

Depuis le début de l’après-midi, 
Abdoullakh Anzorov attend aux 
abords de l’établissement sco-
laire. Tel le chasseur, il patiente et 
guette sa proie. Sauf que le Tchét-
chène ne sait pas à quoi ressemble 
Samuel Paty. Et encore, il faut le 

deviner sous son sweat à capuche 
car depuis les parutions des vidéos 
de Brahim Chnina et Abdelhakim 
Sefrioui (respectivement le père 
de l’élève ayant menti à propos des 
cours de Samuel Paty et un militant 
islamiste ayant appelé à la haine 
contre le professeur), le professeur 
d’histoire-géographie se dissimule. 
Alors pour être sûr, le radicalisé va 
à la rencontre de ceux qui savent : 
les collégiens.

« J’ai fini l’école, un monsieur (Anzorov, 
Ndlr) est venu me voir, se remémore 
Imran. Il m’a proposé de l’argent en 
échange de lui montrer le prof et j’ai ac-
cepté sans réfléchir ». À l’instar d’Azim 
Epsirkhanov et Naïm Boudaoud, il 
ne veut pas être pris pour islamiste. 
Les 350 euros sont la véritable source 
de motivation – l’ancien collégien se 
pavanera d’ailleurs avec la liasse de 
billet de 10 euros - et lui, comme son 
compère Ibrahim quelques minutes 

plus tard, n’imaginaient pas «  qu’il 
se passerait ce drame-là ». Aucun des 
deux n’osent parler de décapita-
tion, de meurtre ou d’assassinat. Ils 
éludent, ils périphrasent, ces mots 
leur brûlant trop les lèvres. Le désor-
mais majeur va même plus loin dans 
sa justification. « Une caricature, c’est 
juste un dessin pour moi  », lâche-t-il 
alors que des larmes commencent à 
couler le long de son visage.

Franck Zientara, le président de la 
cour, lui demande : « Il vous explique 
pourquoi il le cherche ?  ». Imran ac-
quiesce. «  Mais vous pensiez que ça 
allait mal finir ?  », reprend alors le 
magistrat. Toujours le même ho-
chement de tête, même si le jeune 
reconnaît « qu’au pire », Anzorov al-
lait passer à tabac « Monsieur Paty ». 
Toutefois, avant de passer à l’acte, le 
Tchétchène veut s’assurer que tout 
est vrai. Il demande à l’ancien élève 
du Bois d’Aulne d’appeler la fille 

de Brahim Chnina. Celui-ci s’exé-
cute et la met sur haut-parleur. Et 
alors qu’elle dispose d’une dernière 
chance pour peut-être inverser le 
cours de l’histoire, la jeune fille per-
siste dans son mensonge : « Il a dit 
les musulmans levez la main. » Il n’en 
fallait pas plus pour le terroriste… 
« Je regrette, je ne vais pas vous mentir, 
j’ai fait une erreur » avoue Imran, qui 
présente ensuite ses excuses.
 
Il aura fallu un mois pour que les 
enseignants sachent que ces élèves 
étaient impliqués dans le meurtre 
de leur collègue, avec des consé-
quences pour certains membres de 
l’équipe éducative. Si beaucoup ont 

réussi à passer outre et continuent 
d’exercer, David, ancien professeur 
d’histoire-géographie, n’y arrive 
plus. « L’école est un pacte de confiance 
entre nous et les élèves », avait-il ex-
pliqué il y a deux semaines au tri-
bunal. Lui qui misait sur « l ’intelli-
gence des collégiens », il ne comprend 
toujours pas comment ils ont pu se 
faire berner.

«  Comment réagir, si pour la com-
mémoration des un an, un élève dit 
bien fait ? » se demandait l’ex-prof 
à la barre. Avec ce lien coupé, il 
s’est réorienté et fait dorénavant du 
marketing digital. « C’est mieux pour 
tout le monde… » n

Saint-Quentin-en-Yvelines 
Des rongeurs s’introduisent dans les voitures 
pour les grignoter de l’intérieur

Conflans-Sainte-Honorine Les regrets des élè-
ves complices de l’assassinat de Samuel Paty

Une Élancourtoise qui faisait ses courses à Maurepas a eu la mauvaise surprise de voir 
que des rats avaient rongé des éléments de sa voiture. Des nuisibles qui seraient 
également présents dans le parking souterrain de la mairie d’Élancourt, où elle 
se gare.

Deux des mineurs impliqués dans l’assassinat de Samuel Paty étaient appelés à la 
barre le 18 novembre. Abdoullakh Anzorov était venu à leur rencontre à la sortie du 
collège afin d’être sûr de s’attaquer au professeur d’histoire-géographie.  Balbutiants 
et en pleurs, ils ne s’imaginaient pas que le terroriste allait faire « ça ».

FAITS 
DIVERS

SÉCURITÉ

10

 PIERRE PONLEVÉ ET 
LA RÉDACTION

D’après certains habitants du quartier des Sept-Mares où se situe la mairie, 
des rats proliféreraient dans le parking souterrain de l’hôtel de ville.
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« Je ne m’attendais pas à ce drame-là » a expliqué un ancien élève du collège 
du Bois d’Aulne condamné pour « association de malfaiteurs en vue de 
préparer des violences aggravées ».

IL
LU

ST
RA

TI
O

N
/L

A
 G

A
ZE

TT
E 

D
E 

SQ
Y



La Gazette
Saint-Quentin-en-Yvelines

 Hebdomadaire gratuit d’informations locales

ACTUALITÉS
      FAITS DIVERS
  CULTURE
      SPORT

Contact : pub@lagazette-sqy.fr
La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines 12, avenue des Prés 78180 Montigny-le-Bretonneux

 G
SQY

Et profitez d’une visibilité optimale  
auprès d’un large lectorat 
hebdomadaire.



SP
OR

T
12

 ALEXIS 
CIMOLINO

Trois mois et demi après les JO et 
trois mois après les Jeux paralym-
piques de Paris 2024, le Vélodrome 
national accueillait de nouveau un 
grand rendez-vous international 
de cyclisme sur piste. L’enceinte 
saint-quentinoise était pour la 3e 
année de suite hôte d’une étape de 
l’UCI track Champions league, le 
23 novembre. Si elle n’a bien sûr pas 
l’aura d’un rendez-vous olympique, 
cette jeune compétition existant 
depuis 2021 a déjà acquis une noto-
riété et réunit le gratin mondial du 
cyclisme sur piste, lequel propose 
un fabuleux spectacle pendant les 
épreuves, ajouté à l’exceptionnel jeu 
de lumières projetées sur la piste 
entre chaque course. 

Un plateau de 72 coureurs – 36 
en sprint et autant en endurance, 
avec à chaque fois la moitié chez 
les hommes et chez les femmes – 
s’affrontent dans différentes courses 
en fonction des catégories  : vitesse 
et keiriin pour le sprint, scratch et 
élimination pour l’endurance et 
cumulent des points en fontion 
de leurs classements. En découle 
4 classements généraux (un pour 
chaque catégorie et chaque sexe) 
et un maillot bleu ciel revêtu par le 
leader à l’issue de chaque manche. À 
la fin de l’ensemble des manches, les 
4 leaders de chacun des classements 
remportent la compétition. 

Habitué à accueillir la 3e manche 
de l’événement, SQY  ouvrait cette 

année le bal avec la 1re manche. 
« C’était un symbole par rapport à la 
tenue des Jeux de Paris 2024, nous 
a confié lors de cette soirée Bruce 
Goldsztejn, responsable communi-
cation et marketing du Vélodrome. 
Donc il y avait un élément de com-
munication assez naturel par rapport 
à ça, et ensuite, c’est une organisation 
plus conséquente, car on fait les quali-
fications la veille, le vendredi. Après, 
on mutualise aussi les moyens, donc 
il y a des possibilités de simplifier les 
choses, mais dans l ’ensemble, c’était un 
peu plus costaud. »

Le défi était conséquent, mais l’évé-
nement a été un succès, selon les or-
ganisateurs. Notamment d’un point 
de vue de l’affluence, où des records 
ont été battus par rapport aux précé-
dentes étapes au Vélodrome. « La 1re 
année, on était à peine à 2 000 specta-
teurs, la 2e année on était à 2 700, et là 
on est à 3 800 au dernier recensement 
(3 887 exactement), indique Bruce 
Goldsztejn. Donc c’est très positif en 
termes d’affluence.  » Il estime que 

«  forcément, il y a un engouement qui 
a pu jouer par rapport aux JO, mais je 
pense que c’est surtout par rapport au 
fait qu’on a répété l’événement de ma-
nière récurrente et chaque année, donc il 
y a une attente qui a été créée auprès du 
public ». 

Même son de cloche du côté de 
Chris Ball, directeur des événements 
cyclistes chez Warner Bros Disco-
very, l’organisateur de la compétition 
: «  Je pense que c’est plutôt un mix de 
l’effet JO, mais aussi du fait qu’on est sur 
la 4e saison d’un format qui marche, qui 
plait aux gens. Donc ça donne envie de 
revenir ».

L’UCI track Champions league a 
donc rapidement acquis une noto-
riété, et attire le meilleur du cyclisme 
sur piste. « C’est fantastique car on a eu 
la chance de s’élancer dans le même Vélo-
drome que celui qui a accueilli les JO, 
avec un très beau plateau de champions 
olympiques et de champions du monde 
qui participent cette année à la course », 
juge Chris Ball. 

Et parmi ce parterre de stars de 
la piste, les favoris ont pour bon 
nombre d’entre eux répondu présent, 
laissant aux Français des miettes. Ils 
étaient 4 représentants tricolores 
au total. Parmi eux, Mathilde Gros 
était attendue après son échec des 
JO ici-même. Elle devra finalement 
se contenter d’une élimination en 
quart  en vitesse et d’une 5e place en 
keirin, après une qualification pour 
la finale à la photo finish dans cette 
épreuve. 

À noter aussi, côté Français, les belles 
2es places de Clément Petit sur le 
scratch et Oscar Nilsson-Julien lors 
de la course à élimination, encou-
ragés par un public du Vélodrome 
qui aura fait sa part du travail niveau 
ambiance. En sprint hommes, Rayan 
Helal, a lui terminé dernier de ses 
séries en vitesse et keirin. 

Chez les vainqueurs du soir, la 
mainmise est notamment anglaise 
puisque sur les 4 leaders des clas-
sements généraux à l’issue de la 
manche saint-quentinoise, 3 sont 
des sujets de sa Majesté  : Emma 
Finucane et Matthew Richardson 
respectivement en sprint femmes et 
hommes, et Katie Archibald pour 
l’endurance femmes. Le seul non-
Anglais à revêtir la tunique bleu ciel 
au soir du 23 novembre est le Ca-
nadien Dylan Bibic en endurance 
hommes. Deux de ces 4 leaders 
(Katie Archibald et Dylan Bibic) 
sont par ailleurs tenants du titre 
dans leur catégorie. 

Et ces champions se sont une nou-
velle fois produits à SQY, sous les 

yeux émerveillés des spectateurs 
ayant apprécié le spectacle. Comme 
Olivier et Bruno, respectivement 58 
et 59 ans, venus de Maisons-Laffitte, 
qui pratiquent le cyclisme en club, et 
on déjà effectué un baptême  sur la 
piste  du Vélodrome « J’avais envie de 
voir cette animation, car c’est varié, il 
y a différentes épreuves. J’avais le sen-
timent qu’on allait bien s’amuser, pas 
s’ennuyer, car c’est très varié […]. C’est 
vraiment animé spectacle, il y a de la 
musique, […] il y a des informations 
qu’on n’a pas à la télé, par exemple sur la 
puissance développée par les coureurs », 
confie le 1er cité. «  Je trouve ça assez 
bien fait, ajoute le second. De toute 
façon, ils n’ont pas trop le choix, il faut 
qu’il y ait de l’animation car ça reste 
des sports où il faut connaître un peu le 
sport pour se passionner. » 

Le Vélodrome national aura-t-il de 
nouveau la chance d’accueillir un tel 
show l’année prochaine ? Rien n’est 
moins sûr. « On travaille de manière 
très proche avec l’UCI, affirme Chris 
Ball. L’organisateur local, SQY, a aussi 
fait un excellent travail. On ne peut 
pas dévoiler le calendrier de l’année 
prochaine, c’est quelque chose qu’on fera 
début 2025. Mais si on doit s’en tenir 
au travail fait par l’organisateur local, 
c’est un gros succès. » 

« C’est les discussions qu’on doit entamer 
avec Warner, mais du côté du territoire 
et du Vélodrome en tant que host, on est 
très motivés pour continuer d’organiser 
des manches sur les années à venir  », 
abonde Bruce Goldsztejn. 

Réponse d’ici quelques mois donc 
pour savoir si l’UCI track Cham-
pions league 2025 passera par SQY. 
En attendant, rendez-vous surtout à 
Apeldoorn (Pays-Bas) pour les 2e et 
3e manches, les 29 et 30 novembre, 
et Londres les 6 et 7 décembre pour 
les 4e et 5e manches de cette édition 
2024. n

En conflit avec le maire 
Génération.s de Trappes, Ali 
Rabeh, sur de nombreux points 
(lire nos éditions du 9 avril et 
du 29 octobre), l’Étoile spor-
tive des cheminots de Trappes 
S a in t -Q uent in-en-Yve l ine s 
(ESCTSQY) a récemment 
obtenu gain de cause sur l’un 
d’entre eux. Dans un article du 
23 novembre, 78actu révèle que 
le «  tribunal administratif de Ver-
sailles a rejeté la requête de la ville 
de Trappes, qui avait demandé de 

forcer le club de basket à libérer un 
logement communal ».

Une requête réexaminée  
mais pas avant 18 mois 

La Ville souhaitait le mettre à dis-
position à un de ses agents, travail-
lant au sein de l’école Aragon et 
dont le logement actuel doit être 
libéré pour travaux.  Mais  la com-
mune se borne à produire le compte 
rendu du conseil de l’école Aragon 
qui s’est tenu le 8 novembre 2022 

et une lettre des parents d’élèves, 
non datée, évoquant les nuisances 
générées par certains locataires 
et ne justifie «  ni de l ’actualité des 
difficultés ainsi évoquées ni de l ’exis-
tence d’un programme de travaux » à 
l’école Aragon, estime entre autres 
la juge des référés du tribunal dans 
l’article de nos confrères. « La me-
sure demandée ne présente pas un 
caractère d’urgence », conclut-t-elle. 
Le tribunal doit se pencher de 
nouveau sur la requête de la Ville 
mais pas avant 18 mois. n

Cyclisme Une édition record pour l’UCI track 
Champions league au Vélodrome 

Basket  
Trappes remporte une victoire… sur le terrain judiciaire 

Organisée le 23 novembre au Vélodrome national, environ trois mois après que ce 
dernier ait accueilli les JO, la 1re manche de l’UCI track Champions league 2024 a 
réuni pas loin de 4 000 spectateurs. 

Le tribunal administratif de Versailles a rejeté la requête de la Ville, qui demandait au club de 
basket de quitter un logement communal, révèle 78ctu. 

C’est un derby qui est devenu une 
coutume depuis trois saisons en Fédé-
rale 2. Versailles recevait Plaisir dans 
un choc yvelinois, le 24 novembre. La 
confrontation a largement tourné en 
faveur des visiteurs, vainqueurs 45-17. 
Ces derniers inscrivaient d’ailleurs un 
essai dès la 4e minute, et même si le 
RCV réagissait, Plaisir faisait nette-
ment la course en tête à la mi-temps 
(24-10). L’avance s’amplifiait au re-
tour des vestiaires et le PRC finissait 
la rencontre avec 7 essais  et une vic-

toire avec bonus offensif en poche. Un 
2e succès bonifié de rang permettant 
aux Plaisirois de grimper à la 2e place 
de leur poule de 12 équipes. Pour rap-
pel, Plaisir vise la montée en Fédérale 
1 et il faut pour cela finir dans les 6 1ers 
de la poule pour accéder aux phases fi-
nales, puis passer un éventuel barrage, 
les 16es et les 8es de finale.  Prochain 
rendez-vous et pas des moindres 
pour le PRC : le 8 décembre avec la 
réception du leader Saint-Malo, qui 
devance les Plaisirois de 2 points. n

Rugby Plaisir l’emporte largement 
dans le derby à Versailles
Les Plaisirois se sont imposés avec le bonus offensif dans ce 
derby yvelinois (45-17), le 24 novembre lors de la 9e journée de 
Fédérale 2. 

72 coureurs parmi les meilleurs au monde, dont 4 Français, s’étaient donné 
rendez-vous au Vélodrome le 23 novembre. 
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Coignières - Rendez-vous le 7 dé-
cembre  sur la place de l’église. Le 
marché de Noël s’y tiendra de 10 à 
20 h. Stands de producteurs locaux, 
espaces gourmands, ateliers créatifs 
mini-ferme ou encore balade en 
poney, raviront petits et grands. Le 
lancement des illuminations est lui 
prévu à 17 h 30. 

Élancourt - L’annuel Village de 
Noël se déroule du 6 au 8 décembre 
au parc des sports Boniface. Une 
trentaine de chalets y prendront 
place, pour régaler les papilles et les 
yeux avec des produits gourmands et 
créatifs. Sans oublier plusieurs activi-
tés : patinoire, luge, manèges, stands 
de réalité virtuelle, déambulations 
d’échassiers lumineux, photo avec le 
père Noël. Le temps fort est prévu le 
le 7 décembre à 18 h avec un show 
feu d’artifice et laser. Le Village de 
Noël sera ouvert de 17 à 20 h le 1er 

jour (lancement des illuminations à 
17 h), de 10 à 20 h le 2e jour, et de 
10 à 18 h le 3e jour. À noter qu’une 
navette « petit train  » reliera toutes 
les 15 minutes le Village de Noël 
au parking de la mairie. Programme 
complet sur elancourt.fr.

Guyancourt - Le 1er marché de 
Noël de la municipalité est prévu 
le 14 décembre de 10 à 18 h sur le 
parvis de l’hôtel de ville. « Venez à la 
rencontre des artisans locaux et décou-
vrez des créations uniques, des délices 
gourmands, des animations pour toute 
la famille ainsi que la présentation de 
la vision de Guyancourt en 2040  », 
détaille la Ville. 

La Verrière - La municipalité orga-
nise très tôt son marché de Noël, 
puisque celui-ci a lieu dès le 30 no-
vembre, de 14 à 19 h, sur le parvis 
du Scarabée.Une vingtaine d’expo-

sants seront présents. Au menu des 
festivités également  : tombola, ate-
liers créatifs et animations pour les 
enfants, promenade en calèche, vin 
chaud et chocolat chaud offerts par 
la mairie, et spectacle pyrotechnique. 
Détails sur ville-laverriere.com. 

Les Clayes-sous-Bois - Le marché 
de Noël a lieu du 6 au 8 décembre. 
Plus de 30 artisans s’installeront à 
l’intérieur de l’espace Noiret et près 
de 40 sur le parvis et aux alentours 
de la mairie. Ils proposeront des pro-
duits gastronomiques, cosmétiques, 
décoratifs et bien d’autres. L’inaugu-
ration est prévue le 6 décembre à 17 
h 30. Différentes activités (luge, ca-
lèche, petit train), ou encore un spec-
tacle de déambulation, animeront ces 
3 jours. Sans oublier la chasse au tic-
ket d’or, pour tenter de remporter des 
lots offerts par les commerçants de 
la ville. Modalité de participation et 
programme détaillé des animations 
de Noël sur lesclayessousbois.fr. 

Magny-les-Hameaux - L’annuel 
Parvis en fête se tiendra le 14 dé-
cembre de 15 à 18 h sur le parvis de 
la mairie. Au programme, un spec-
tacle de rue intitulé Les Perles de Ciel 
et assuré par la compagnie Acidu, 
ou encore un Piano Manège, « ma-
nège suspendu pour petits et grands 
rêveurs », sans oublier les « surprises 
culinaires concoctées par les associations 
de la Ville des ateliers, des rencontres 
avec le Père Noël et un feu d’artifice », 
liste la municipalité. Les spectacles 
sont gratuits. D’autre part, un mar-
ché de Noël organisé par l’associa-
tion des commerçants, avec plus de 
40 exposants, se tiendra lui le même 
jour à une centaine de mètres de là, 
à la Maison de l’environnement, de 
9 à 20 h. Renseignements au 01 30 
23 44 28. 

Maurepas - Les Choeurs de la 
Pléiade donnent rendez-vous le 8 
décembre à 16 h à l’église Notre-
Dame de Maurepas pour un concert 
de Noël. Au programme, des reprises 
d’œuvres de Leontovytch, Rutter, 
Puccini, Villeneuve, Wade, Williams 
ou encore Zoborovski. L’entrée est 
gratuite (participation libre sur place). 
Réservation recommandée sur Hel-
loasso ou au 06 61 58 12 01. Même 
lieu, concert de Noël également, mais 
le 14 décembre à 20 h 30, avec l’En-
semble vocal de l’Enéide. Des com-
positions d’Antonio Vivaldi seront à 
l’honneur, notamment son Gloria et 
son Magnificat. Les tarifs s’élèvent à 
5 euros pour les mineurs et 15 euros 
pour les adultes (gratuit pour les 
moins de 12 ans). Renseignements à 
l’adresse chorale-eneide@gmail.com. 
Le marché de Noël, lui, aura lieu du 
13 au 15 décembre.

Montigny - Rendez-vous du 29 
novembre au 1er décembre pour 3 
jours de marché de Noël, à la ferme 
du Manet. La 33e édition de l’événe-
ment réunira 130 exposants et des 
délégations de 5 villes jumelles. « Côté 
animations, comptez sur la présence du 
père Noël [...] un manège en bois pour 
les tout-petits, des vitrines animées, 
un spectacle de l’École de musique du 
Manet, et même une déambulation de 
fanfare », ajoute la commune. Enfin, 
week-end du Téléthon oblige, une 
vente d’objets solidaires au profit 
du Téléthon organisé par les asso-
ciations La Renardière, L’ADAL, 
Scraptoujours et Monty Boutd’fil. 
Le marché de Noël accueillera le 
public de 10 à 21 h les deux 1ers jours, 
et de 10 à 18 h le dimanche. Détails 
sur montigny78.fr. 

Plaisir - Noël à Plaisir se fête en 
plusieurs temps. Coup d’envoi le 
29 novembre avec le lancement des 
illuminations et un mapping, à par-
tir de 18 h sur la place Saint-Pierre, 
devant l’église. La chorale des enfants 
du Conservatoire se produira à cette 
occasion. 

Le marché de Noël, lui, est prévu les 
7 et 8 décembre dans le parc du châ-
teau. Plus de 60 exposants sont atten-
dus. Plusieurs animations sont au 
programme  : parade lumineuse avec 
elfes et échassiers, carrousel, ferme 
pédagogique, maison du père Noël, 
balades en calèche, ateliers créatifs, 
chorale des élèves du conservatoire, 
orchestre déambulatoire jazz et mu-

siques de Noël (le 8 de 14 h 30 à 17 h 
30), vins et chocolats chaud offerts par 
les élus, et stands de restauration (les 
2 jours à partir de 10 h). Programme 
complet et horaires sur ville-plaisir.fr. 

Un spectacle de Noël pour enfants 
de 4 à 12 ans est lui prévu le 14 
décembre à 15 h et le 15 décembre 
à 11 et 15 h (3 séances au choix) au 
théâtre Coluche. Le spectacle est 
gratuit mais accessible uniquement 
aux enfants nés entre le 16 décembre 
2011 et le 13 décembre 2020, domi-
ciliés ou scolarisés à Plaisir, présence 
obligatoire d’1 accompagnant majeur 
pour 1 à 2 enfants et 2 accompa-
gnants majeurs pour 3 enfants et plus, 
réservations uniquement à l’accueil 
billetterie du théâtre. Enfin, un chal-
lenge de Noël « Petits commerces » est 
organisé du 25 novembre au 25 dé-
cembre par les commerçants plaisi-
rois, qui proposent de gagner l’un des 
5 bons d’achat de 100 euros à dépen-
ser chez les enseignes participantes. 
Pour prendre part à ce challenge, 
inscriptions via QRcode sur l’appli-
cation gratuite Petitscommerces.  
Par ailleurs, le centre commercial 
Aushopping Grand Plaisir propose 
du 30 novembre au 24 décembre 
une série d’animations intitulées En 
attendant Noël, avec Fabrique à dou-
dous, rencontre avec le père Noël, 
atelier upcycling, grand jeu de la liste, 
sans oublier le retour de la boutique 
éphémère Lego (depuis le 16 octobre 
et jusqu’au 24 décembre). Détails sur 
plaisir.aushopping.com. 

Trappes - Les Féeries de Noël au-
ront lieu en décembre. Les détails 
sont à venir sur le site internet et les 
réseaux sociaux de la Ville. 

Villepreux  - Un marché de Noël se 
tiendra le 7 décembre de 10 à 15 h 
place Riboud. Au programme, ren-
contre avec le père Noël, stands gour-
mands (vin chaud,  douceurs), stand 
de huskies et cani-rando avec le Club 
de pulka et de traineau à chiens d’Île-
de France, ateliers créatifs, et stand de 
maquillage. À noter aussi que les com-
merçants du centre-ville et la mairie 
organisent un jeu concours autour 
des vitrines de Noël. Le lendemain, 
rendez-vous à l’église Saint-Vincent 
pour un concert de Noël gospel, à 16 
h (durée 1 h 30, les tarifs vont de 10 à 
15 euros, gratuit pour les moins de 7 
ans, détails sur villepreux.fr). 

Voisins - Le marché de Noël se tien-
dra les 7 et 8 décembre, de 10 à 18h, 
au gymnase Les Pyramides. Stands 
artisanaux et gourmands régaleront 
les visiteurs et donneront des idées 
de cadeaux. Sans oublier l’organisa-
tion d’une tombola. Détails sur voi-
sins78.fr. n

SQY C’est déjà Noël à SQY, découvrez les 
nombreuses animations à l’approche des fêtes
Comme tous les ans, à partir de la toute fin novembre et tout au long du mois de 
décembre, les chalets des marchés de Noël et autres animations prennent place dans 
les villes de SQY. 

Hébergée depuis un peu plus d’un 
an dans des locaux à Coignières, 
passage du commerce, au sein du 
petit centre commercial le Vil-
lage, Art gravure SQY organise, 
le 30 novembre de 14 à 18 h et 
le 1er décembre de 10 à 18 h, des 
journées portes ouvertes. L’occa-
sion de visiter l’atelier de cette 
association proposant des cours 
de gravure pour débutants comme 
confirmés, vieille de 42 ans, aupa-
ravant implantée à Élancourt (elle 
avait dû quitter ses locaux en rai-
son du projet de réaménagement 
du secteur des IV Arbres, où elle 
était située), et de découvrir son 
savoir-faire (estampes, cartes, 
signets seront exposés mais aussi 
proposés à la vente), mais égale-
ment ses machines, des presses 
de plusieurs siècles d’existence 
dont l’une pèse plus d’1 t. Rensei-
gnements sur artgravure78.wor-
dpress.com.  n

Chaque mois, les Altaïr confé-
rences se tiennent à Montigny 
et aux Clayes. Ces projections 
de documentaires de voyage sui-
vies d’échange avec son ou ses 
réalisateur(s) transportent les 
spectateurs aux 4 coins du monde. 
Ce mois-ci, l’Asie du Sud-Est est 
à l’honneur avec le film Philip-
pines : archipel aux 110 millions de 
sourires, de Philippe et Maricris 
Jack. Deux séances sont proposées 
le 28 novembre, à 15 et 20 h à la 
salle Brel (Montigny) et une le 29 
novembre à 14 h à l’espace Noiret 
(Les Clayes). Les tarifs des places 
vont de 3,50 à 8 euros aux Clayes. 
Pour ceux à Montigny, renseigne-
ments au 01 30 44 10 11. n

Coignières  
Journées portes 
ouvertes à l’atelier 
de gravure 
ce week-end

SQY 
Cette fois, 
embarquement vers 
les Philippines avec 
les ciné-conférences 
de voyage

Les marchés de Noël (ici celui d’Élancourt l’année dernière) mettront des 
étoiles dans les yeux des visiteurs, des plus jeunes aux plus âgés. 
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 Vous avez une information  
à nous transmettre ? 

Un évènement à annoncer ?  
Des précisions à nous apporter ?  

Un commentaire à faire ? 
Contactez la rédaction !

redaction@lagazette-sqy.fr
La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines

12, avenue des Prés  
78180 Montigny-le-Bretonneux 

Tél. 01 34 81 28 71

SUDOKU : niveau facile SUDOKU : niveau difficile

Ces grilles Sudoku vous sont proposées grâce à Thibaut Bernard, auteur  
du logiciel gratuit et libre de diffusion du site internet alphaquark.com.

Solutions de La Gazette de Saint-Quentin-en-Yvelines  
n°289 du 19 novembre 2024 :
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Vous êtes entrepreneur, 
commerçant, artisan,  
vous désirez passer votre publicité 
dans notre journal ?

pub@lagazette-sqy.fr
Faites appel à nous !




